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Le Bonjour du «Soir»

Ainsi donc, ce soutien à Hanoune
est «un combat d'arrière-garde de
ceux qui prônent l'immobilisme» au
profit de je ne sais quels «intérêts
occultes» (mails) ! C'est du domaine
du possible et Votre Honneur peut
juger comme il lui plaira.

Sauf que, le jour où les mêmes
milieux tombaient à bras raccourcis
sur Rebrab, nous étions là, presque
seuls comme toujours, pour prendre
la défense de l'industriel, lui
conseillant même de débarquer à
Alger à bord d'un vol de la Qataria,
habillé en prince du Golfe ! Sur la
lancée, nous lui recommandâmes de
se départir de son fort accent kabyle
et d'apprendre à parler comme les
roitelets chasseurs d'outarde. Ainsi,
il aurait de meilleures chances de
voir aboutir ses projets ici, dans son
pays, au lieu de courir les continents,
pour exercer son métier de créateur
de richesses ! Aux dernières
nouvelles, il serait en Amazonie...
loin, très loin de Cap Djinet et du rêve
qu'il avait caressé d'en faire un pôle
industriel de premier plan !

En vérité, nous sommes pour les
Construktors, qu'ils soient rouges,
verts ou bleus ! Car notre ami Rebrab
est quand même loin d'être un...
«camarade».

farahmadaure@gmail.com 

Camarade
Rebrab ?
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Anep n° 307 633 - Le Soir d’Algérie du 21/03/2015

Deux
terroristes

abattus
à El-Adjiba

l SELLAL AU DÉPUTÉ HASSEN ARIBI : 

«Des engagements ont été
pris sur le gaz de schiste»

Tension
maximum

l LE PRÉSIDENT : «Je redoute la nocivité de ceux d’entre nous
qui se sont laissés glisser sur la dangereuse pente de la politique
de la terre brûlée dans le dessein d’arriver au pouvoir.»

l BENFLIS : «La vacance du pouvoir rend particulièrement
difficile de savoir qui fait dire quoi au premier responsable du
pays.»

l MOHCEN BELABBAS : «Les propos de Bouteflika rappellent
étrangement ceux employés par Kadhafi quelques mois avant sa
chute.»
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l BOUTEFLIKA-OPPOSITION :


